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Dans le Réolais et le Monségurais, plus précisément à Saint-
Michel-de-Lapujade (Gironde), les épisodes orageux ont fait de
nombreux dégâts. Maintenant, c'est l'heure des comptes.
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Les pluies ont été très importantes et intenses à Saint-Michel-de-Lapujade. (©Le Républicain Sud-
Gironde)

Après les épisodes orageux qui ont touché le Lot-et-Garonne ainsi que plusieurs communes limitrophes en
Sud-Gironde, les communes évaluent les dégâts. 

A lire aussi : Orages et inondations : une octogénaire retrouvée morte à Casseneuil 

À Saint-Michel-de-Lapujade (Gironde) et à Saint-Vivien-de-Monségur, les habitants se souviendront de
la nuit du 31 mai, de la matinée du 1er juin et de la soirée du 4 juin. 

Un service psychologique mis en place

Christian Malendit Sallaud, maire de Saint-Michel-de-Lapujade, établit le bilan pour sa commune,
essentiellement le secteur de Lorette, touché par le débordement du ruisseau du Loup.

C’est un bilan lourd pour une commune de 225 habitants. Une maison a été entièrement inondée par
80 cm d’eau, tout est détruit à l’intérieur comme les véhicules à l’extérieur. Le jeune couple, avec une
petite fille de 2 ans et demi et une maman enceinte, est choqué par cette arrivée subite de l’eau. J’ai
contacté les services pour un soutien psychologique

À quelques mètres, deux autres maisons sont envahies par ces flots tout comme l’église avec une trentaine de
centimètres d’eau, le court de tennis dévasté et les toilettes publiques en bordure du ruisseau endommagées.

Le carrefour de Lorette n’était plus qu’un torrent mélangeant les eaux du ruisseau à celles de
ruissellement de terres surplombant le secteur. Et sur les 7 km² de la commune, on enregistre une
quinzaine de maisons visitées par des eaux tumultueuses, des véhicules et du matériel hors services,
des cultures qui ont souffert



Le maire compte aussi « les éboulements de talus, les coulées de boues. La route de Lorette à Lamothe est coupée,
un chemin rural conduisant à une maison est raviné. Les abords des ponts sont endommagés, il va falloir
surveiller ces ouvrages anciens. »

L’orage a touché les équipements communaux mais aussi des maisons. (©Le Républicain Sud-
Gironde)

Les dégâts impacte le budget communal

Christian Malendit Sallaud a déjà les devis pour remettre les routes communales en état. Et c’est une somme
importante pour cette petite commune.

16000€ ! Une somme qui va impacter le budget communal alors que nous sommes en période
d’économies

De son côté, Philippe Moute, maire de Saint-Vivien-de-Monségur, fait le même constat. Beaucoup de dégâts
dans les cultures, sur les routes et les talus.

L’Andouille, habituellement un petit ruisseau bien tranquille, s’est mis à ressembler, à certains
endroits, par sa largeur, à la Garonne… 

Fort heureusement,  ni l’un ni l’autre des maires n’a de victimes, ni de perte d’animaux.



Le maire de Saint-Michel-de-Lapujade, Christian Malendit Sallaud, avec le maire de Saint-Vivien-de-
Monségur, Philippe Moute. (©Le Républicain Sud-Gironde)

Reconnaissance en catastrophe naturelle

Les deux communes -comme celle de Monségur, Montagoudin, Sainte-Gemme et Mongauzy– demandent
la reconnaissance de classement en catastrophe naturelle.

A lire aussi : Des familles évacuées en Gironde suite à l’orage

C’est important pour que les personnes sinistrées soient indemnisées tout comme la commune, bien
que les assureurs soient concernés

Christian Malendit Sallaud a fait appel au sous-préfet, aux élus nationaux (député et sénatrice) et au conseil
départemental pour constater la situation et soutenir sa demande.



À Saint-Vivien-de-Monségur, des plaques de goudron, sur la D230, ont été soulevées et transportées
par les eaux sur le bas-côté. (©Le Républicain Sud-Gironde)


